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    JEUX  D’OMBRES 

     « L’humour est l’ombre d’un doute sur les choses. » 
       Rach Carrier 
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Dialogue pour 1H et 1F: 
Humour philosophique  
Durée : 4mn 
Personnages : - M : le Mari 
   - F : La Femme 
 
 
M: L’ombre que vous voyez à mes côtés, ce n’est pas l’ombre de moi-même. C’est ma 
      femme. (Bas) Parce que j’ai épousé une ombre. 
 
F: Hello! Je suis l’ombre de mon mari. Et je le suis partout où il va. Normal. Puisque nous 
     sommes mariés. 
 
M: Elle n’a pas beaucoup d’apparence. 
 
F: Surtout aujourd’hui… Je viens de m’éclipser. 
 
M: Après une brouille, en effet, il y a toujours une petite éclipse. Comme dans tous les 
      ménages. Certainement. 
 
F: Parfois l’éclipse dure longtemps. 
 
M:Tout dépend du baromètre. 
 
F: Quand il y a de l’orage dans l’air. Par exemple. 
 
M: C’est alors que le soleil s’éteint sur la maison. Et forcément, s’il ne brille plus, il ne peut  
      plus donner de la couleur aux gens. Comme le chante si bien le poète. 
 
F: On dit alors que je brille par mon absence. 
 
M: Mais c’est juste pour illustrer notre propos.  
 
F: Histoire de vous expliquer. 
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M: Parce que nous, on est pour les mariages gais. 
 
F: Il y en a qui sont contre. Et on ne comprend pas pourquoi. 
 
M: C’est vrai. On dit : « Ah ! Les mariages gais ! Les mariages gais… ! » Il ne faut pas 
      exagérer. Un mariage, ce n’est pas un enterrement… Non mais, des fois ! 
 
F: Il faut un peu de joie. Un peu de gaieté. 
 
M: Tout du moins au début. Car dieu sait ce que nous réserve l’avenir… 
 
F: Par contre « Mariage pluvieux » n’est pas « Mariage heureux ». 
 
M: C’est évident. 
 
F: Puisque si moi, la Femme, je suis déjà l’ombre de mon Homme, en cas de pluie, je ne suis 
    plus que l’ombre de moi-même. 
 
M: Car, comme on vient de vous le dire : … 
 
F: … Tout est question de météo. 
 
M: Bref. Elle a épousé une lumière. 
 
F: Ca te flatte. 
 
M: C’est mathématique. Puisque tu es mon ombre. Je suis donc ta Lumière. Sinon, sans 
      lumière, il n’y aurait point d’ombre. 
 
F: Vu sous cet angle, tu dois avoir raison. 
 
M: Je veux. 
 
F: Rétrospectivement, et durant toute notre vie, tu as été trop grand pour moi. C’est ce qui a 
    fait mon malheur. Car les plus grands arbres sont aussi ceux qui donnent plus d’ombre que 
    de fruits. C’est justement ton cas. Puisque nous n’avons pas eu d’enfants. 
 
M: La prochaine fois, tu choisiras un arbre plus petit. 
  
F: A soixante quinze ans, il n’y aura plus de « prochaines fois. » Par contre, je vais bientôt 
     pouvoir dire : « Mariage plus vieux- plus âgé- Mariage heureux. » 
     
M: Ah bon? Pourquoi? 
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F: On a traversé tellement de tempêtes, tellement d’orages et pris tellement de ris, que toute 
     l’eau qu’on a reçu sur la tête nous a polis… 
     
M: … et qu’on brille, à présent, tous les deux,  comme des sous neufs. 
 
F: Erreur ! T’es-tu  
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